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Introduction

Vous trouverez dans le présent document des analyses de réponses et de textes d’élèves qui 
ont passé le test basé sur les normes, Français langue seconde – immersion, 40S : Langue et 
communication, 12e année en janvier 2018. 

Les tâches de compréhension orale, compréhension écrite, et celle de production écrite 
sont construites à partir des résultats d’apprentissage décrits dans le document Les résultats 
d’apprentissage manitobains en français langue seconde – immersion (M-S4)1. Les réponses 
dans ce document ont été sélectionnées en fonction de leur qualité ou de leurs particularités.

Dans la première section du document, se trouvent les réponses de la Compréhension orale et de 
la Compréhension écrite. Ces réponses sont analysées selon les Critères d’évaluation pour les 
tâches de compréhension orale et de compréhension écrite.

Dans la deuxième section du document, vous trouverez l’analyse de deux textes argumentatifs et 
de deux nouvelles littéraires authentiques d’élèves.

Les textes argumentatifs sont analysés selon les comportements recherchés relatifs aux deux grandes 
catégories : Qualité de l’argumentation et Respect des règles de la langue. Ces comportements 
sont présentés selon une échelle d’évaluation à cinq niveaux dans la Grille d’évaluation d’un texte 
argumentatif. Un (1) représente le niveau le plus faible tandis que cinq (5) représente le niveau 
le plus fort. La cote finale (5, 4+, 4, 3+, 3, 2+, 2, 1+ ou 1) par rapport à l’ensemble du texte a 
été accordée en tenant compte des chevauchements possibles entre des niveaux de performance. 
De plus, les comportements recherchés par rapport à ces deux grandes catégories ont été mis en 
évidence.

Les nouvelles littéraires sont analysées selon les comportements recherchés relatifs aux deux grandes 
catégories : Qualité de l’univers fictif et Respect des règles de la langue. Ces comportements sont 
présentés selon une échelle d’évaluation à cinq niveaux dans la Grille d’évaluation d’une nouvelle 
littéraire. Un (1) représente le niveau le plus faible tandis que cinq (5) représente le niveau le plus 
fort. La cote finale (5, 4+, 4, 3+, 3, 2+, 2, 1+ ou 1) par rapport à l’ensemble du texte a été accordée 
en tenant compte des chevauchements possibles entre des niveaux de performance. De plus, les 
comportements recherchés par rapport à ces deux grandes catégories ont été mis en évidence.

1. MANITOBA. MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION ET DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE. Les 
résultats d’apprentissage manitobains en français langue seconde – immersion (M-S4), Winnipeg, Manitoba,  
Le Ministère, 1996.
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Le tableau suivant présente le cadre temporel et les activités de l’élève liées aux tâches de 
Compréhension orale et Compréhension écrite du test basé sur les normes, Français langue 
seconde – immersion, 40S : Langue et communication, 12e année, janvier 2018.

Vue d’ensemble du test

Jour Composante Durée Activités de l’élève Documents 
de test permis

le mercredi
10 janvier 2018 Remise du Cahier de préparation

Avant le test Activités
préparatoires

du 10 au 
16 janvier 

2018

L’élève
• lit les tâches de Production écrite
• lit les textes
• prend connaissance des images dans le 

Cahier de préparation
• prend des notes

Jour 1
le lundi

15 janvier 2018

(l’avant-midi
ou

l’après-midi)

Tâches
administratives 10 minutes • lit les tâches dans le Cahier de l’élève : 

Compréhension orale
• visionne le document audiovisuel deux 

fois
• prend des notes pendant et après le 

premier visionnement 
• commence les tâches après le premier 

visionnement et finit les tâches après le 
second

• Cahier de préparation
• Cahier de prise de notes :  

Compréhension orale
• Cahier de l’élève : 

Compréhension orale

Compréhension
orale
(CO)

Prise de notes et
tâches

75 minutes

Jour 2
le mardi

16 janvier 2018

(l’avant-midi
ou

l’après-midi)

Tâches 
administratives 10 minutes

• lit les tâches dans le Cahier de l’élève : 
Compréhension écrite

• relit les textes reliés aux tâches
• consulte son Cahier de préparation 

pour la prise de notes
• fait les tâches

• Cahier de préparation 
• Cahier de prise de notes :  

Compréhension orale
• Cahier de l’élève : 

Compréhension écrite

Compréhension 
écrite
(CÉ)

Tâches

70 minutes

Jour 3
le mercredi

17 janvier 2018

(l’avant-midi
ou

l’après-midi)

Tâches 
administratives 10 minutes

• choisit et organise ses idées 
• rédige, révise et corrige son brouillon
• transcrit sa version définitive dans le 

Cahier de l’élève : Production écrite

• Cahier de préparation
• Cahier de prise de notes :  

Compréhension orale
• Cahier de l’élève : 

Production écrite

Production 
écrite
(PÉ)

Tâche

180 minutes
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Compréhension orale
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Exemple de réponse d’élève : CO1-A 

La research que les personnes font pour les acrobat est 
immense. La research donnerait plus de information a 
les personne qui fait le ‘set up’ de les Materiaux que les 
acrobat utilise. Avec plus d’information, les personnes aura 
plus capable de comment lache les cord devrais etre Aussi, 
dans la documentaire il avait une étudiante s’appealer 
Antonia Dolhaine. Elle disait que elle a deja fait vraiment 
mal a soimeme quand elle a fait un movement accidental. 
Ce research peut aider les étudiant comme elle de rendre 
les accident comme sa neutre a acune temp quils peut. En 
general, avec plus de research on peut aider les acrobat avec 
plus conaissance de la equipment qu’ils utilise chaque jour.

La science des acrobates

1. Comment la technologie aide-t-elle les artistes de cirque à améliorer leur performance? 

Expliquez votre réponse en vous référant à au moins deux éléments pertinents du document 
audiovisuel.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite 
2 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension convenable de la 
tâche malgré qu’une partie de la réponse n’adresse pas spécifiquement l’amélioration de la 
performance. (niveau 2)
L’élaboration de la réponse : La réponse contient une explication plutôt simpliste qui dégage 
partiellement l’idée principale, mais à laquelle il manque des détails relatifs à l’amélioration de 
la performance des athlètes.  L’organisation du paragraphe manque de cohérence pour bien 
expliquer l’importance de la technologie. (niveau 1)
Les références et les citations : Les références sont acceptables, mais la première n’est que 
partiellement reliée à l’explication. (niveau 2)

3 points

 – introduction 
 
 

 – explication intégrant la 
référence

 – élément de réference : 
Antonia 

 – explication 
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Exemple de réponse d’élève : CO1-B

La technologie aide-t-elle les artistes de cirque à améliorer 
leur performance par utiliser les vetements spécial quand les 
acrobates était en train de faire les nouveau movements. Ils 
utiliseent aussi les cameras et poids pour miasurée les livres 
qui produire pendant les mouvements. Les formations les 
artistes du cirque est aussi importante pour l’aider les gréeur 
avec les grandes movements.

Commentaire :

Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite 
1 point.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension superficielle de la 
tâche puisqu’elle manque de détails et d’explications. (niveau 1)
L’élaboration de la réponse : L’explication est simpliste, car l’élève ne fait que nommer des 
éléments relevés du document audiovisuel sans les lier à sa compréhension de la tâche. (niveau 1)
Les références et les citations : Les références sont présentes, mais ne sont pas expliquées. 
(niveau 1)

 – élément de référence : 
vêtements spéciaux 
 

 – éléments de référence : 
caméras, poids 
 

 – élément de réference : 
gréeurs  



10 Analyse de réponses    La culture de la performance : ambition ou obsession?   FL2-imm. 12e année   janv. 2018 

Exemple de réponse d’élève : CO1-C

La technologie donne l’info a les acrobates pours qu’il peut 
faire les bonnes d’avoir la succèss avec pas de blessures. 
Patrice Aubertin a dit que 15% de leur pratiques est modifie 
par les resultats de la technologie. Sa dit que le technologie 
donnés les experts un façon d’avoir la succès avec les athlètes 
ainsi que ils a l’info pour les protéger. La technologie aussi 
aide de connais la mésures de forces et shoques de chaque 
movement. Alors avec ces connaissances ils peut dire a les 
gréurs pours qu’il s’avoir la montant de tension pour metté 
sur la rope. Hugo Duquette a etait voluntaire pour essayés ces 
vêtements qui traque tes shoques et mesures la force.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite 
3 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie, car 
l’élève décrit efficacement le rôle de la technologie dans l’amélioration des performances des 
artistes. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse présente une explication détaillée qui analyse les idées 
principales incluant des détails importants. (niveau 3)
Les références et les citations : Les références et citations sont bien reliées à l’explication. 
(niveau 3)

 – introduction 
 

 – élément de référence : 
constat du directeur 
 

 – explication 

 – compréhension : la 
technologie aide à 
améliorer la performance 

 – explication intégrant la 
référence 
 

 – élément de référence : 
succès 
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2. Comment les techniques de montage cinématographique utilisées dans le document 
audiovisuel aident-elles à faire comprendre le travail des chercheurs avec les acrobates?

Expliquez votre réponse en vous référant à au moins deux éléments pertinents du reportage 
tels que le montage, la trame sonore ou les images.

Exemple de réponse d’élève : CO2-A
Comme des personnes regulier, on ne c’est pas la réalité 
des acrobats. Avec les aides visuel c’est plus facile à le 
comprendre. En utilisant les angles et aussi la motion ralenti 
les dangers et les forces qui sont présenter sont accenter. Les 
angles utilisée sont du haut, ou n’ont pas le planchée, ou sont 
precisée sur où le corps contact les equipement ariele. Ça nous 
aide a comprendre la recherche parce que quand on entend 
que des fois la poid impliquée peut être cinq fois plus que 
l’acrobat et on vois exactement où la force est exigé c’est plus 
facile et apparent au l’auditeur les vrai mathés qui sont là.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite 
2 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension convenable qui 
contient les idées principales, mais à laquelle il manque des détails importants. (niveau 2)
L’élaboration de la réponse : La réponse contient une explication simpliste, car le paragraphe 
manque de cohérence, ce qui rend l’explication difficile à suivre. (niveau 1)
Les références et les citations : Les références sont acceptables, mais partiellement reliées à la 
tâche. (niveau 2)

3 points
 – introduction 
 

 – compréhension : angles et 
images au ralenti

 – explication intégrant la 
référence 
 
 
 
 

 – élément de référence : force 
 

 – explication
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Exemple de réponse d’élève : CO2-B

Les téchniques de montage cinémategraphique ont bien aidé a 
comprendre le travaille des chercheurs, dans le maniere qu’ils 
ont mis une grand emphase sur les forces et accélerations 
généré dans les movement des acrobats. Pour une, ils en 
prennent plusieurs prise du plaffon regardent directement à 
l’athelète sur son tissu ou cord lisse, ainsi que ver le plancher. 
Il demontre très bien les vitesses et forces à laquelle qu’ils 
tombent avec, et rend le visionneur nerveuse que l’athlète 
se blessera, alor, il voit l’importance de savoir les vitesse et 
forces et préparé le corps de l’athlète a les soutenir. De plus, 
a certaines instants, ils demontrent l’action de l’athlète ainsi 
que le graphique de force et poids généré. Il est difficile, 
sans cela, pour le vissionneur de vraiment comprendre 
comment extrême le force généré peut être. En voyant ce 
graphique, et sachent que le graphique est le recherche 
trouver par les chercheurs, le visionneur peut apprecier 
l’importance de la recherche. Alor, avec les angles prises 
et les effet de comparaison, force à l’action, les techniques 
cinématographique on bien fait comprend comment vitaux le 
travaille des cherchers est.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite 
3 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie qui 
exprime en détail les idées principales. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse présente une explication détaillée qui analyse 
efficacement comment les techniques cinématographiques facilitent la compréhension du 
travail des chercheurs. (niveau 3)
Les références et les citations : Les références et citations sont bien choisies et bien agencées à 
l’explication. (niveau 3)

 – introduction 
 
 
 
 

 – compréhension : prise de 
vue

 – éléments de référence : 
tissu, corde lisse, vue du 
plancher, vitesse, forces 
 
 
 

 – explication 
 
 

 – compréhension : 
graphiques

 – élément de référence : 
graphique de forces et 
poids générés 
 
 

 – explication 
 
 

 – conclusion
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3. Ce reportage arrive-t-il à vous convaincre de l’importance de la recherche technologique 
menée à l’École nationale de cirque de Montréal?

Justifiez votre point de vue en vous appuyant sur au moins deux éléments pertinents du 
document audiovisuel.

Exemple de réponse d’élève : CO3-A 

Oui ce reportage m’a convaincue de l’importance de la 
recherche technologique ménée à l’École nationale de cirque. 
C’est important de faire cette recherche et développer ce 
technologie pour rendre la formation des athlètes plus 
sécuritaire et productive. Lorsque les enseignant sont au 
courant de les forces et impactes corporel des diciplines, ils 
peuvent mieux préparer leurs élèves pour éviter de se blesser. 
En connaissant les forces et les risques, les élèves sont aussi 
capable de s’évaluer pour déterminer s’ils sont capables ou 
s’ils doivent encore se préparés. Ils éviteront des blessures qui 
termineront leur carrières avant qu’ils ont commencer. Car 
c’est leur carrière, un formation plus sécuritaire et productive 
va les laisser plus de temps à performer et gagner leur vies. 
Avec l’aide des technologies, ils serront capable de pratiquer 
de façon efficace, et continuer de pratiquer efficacement 
lorsqu’ils sont en performance. Cela aidera à éviter des 
blessures dans le futur, lorsqu’ils ne sont pas à l’école.

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite  
2  points.  
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie qui 
présente sa prise de position et une justification perspicace. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse contient une justification réfléchie qui regroupe des 
éléments signifiants. (niveau 3)
Les références et les citations : La réponse ne contient pas de références, ni de citations. 
(niveau 0)

3 points

 – introduction 

 – prise de position 

 – compréhension : 
l’importance de la 
recherche 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 – conclusion
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Exemple de réponse d’élève : CO3-B 

Oui, ce reportage me convaincre de l’importance de la 
recherche technologique menée à l’École nationale de 
cirque de Montréal. Ce me convaincre par des étudiants 
qui parle comment le recherche technologique leurs aident 
personnellement.

En commencement dans l’intervue avec Antonia Dolhaine elle 
parlent au sujet de la recherche technologique et comment un 
specifique parti est specifiquement important à elle. Elle dit 
« ma vie depandent sur le bon et propre recherche 
technologique » elle parlé d’une equippment specifique, mais le 
fait que sa vie le depandent est preuve que c’est très important. 
De plus Hugo Duquette dans une intervue etait en train de 
disez « Je veux être la plus productive que possible » et dans 
le document on voir qu’il toujours utilisent technologie qui 
lui ameliorer et la recherche fait avec ces technologie aide lui 
d’être la plus productive que possible. 

En terminant je peut voir beaucoupe d’importance et 
pas seulement ça mais les étudiants leur mêmes disent 
l’importance pour luers alors oui ce reportage me convaincre 
de l’importance de la recherche technologique menée à l’Ecole 
nationale de cirque de Montréal. 

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension orale, cette réponse mérite 
3 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie qui 
développe une justification réfléchie. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse présente une justification éclairée qui supporte 
efficacement le point de vue de l’élève. (niveau 3)
Les références et les citations : Les références et citations sont bien choisies et agencées à la 
justification. (niveau 3)

 – introduction 
 
 

 – prise de position 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
Antonia D. 
 
 
 
 
 
 
 

 – justification 

 – élément de référence : 
Hugo D. 
 
 
 
 

 – justification 

 – conclusion reprenant la 
prise de position
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Compréhension écrite
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Exemple de réponse d’élève : CÉ4-A 
Les deux textes étaient des contradictions parce que les 
deux ont illustré des sentiments différentes avec l’usage 
des citations et leurs motivations Pour commençer, dans la 
chanson « Pour l’honneur », ça parler beaucoup à propos les 
victoires et les triumphes. Roch Voisine a utilisé la citation 
« Je te promets de tout donner, de ne rien cacher ». Cette 
citation implique qu’il a donné tout son effort pour arriver 
à où il est maintenant. Il a aussi dit « Que tes yeux pleins 
d’espoir, témoignent de ma victoire » (12). Ceci indique aux 
lecteurs qu’il était tellement motivé à gagner, de réussir. 
La chanson a donné un sentiment de victoire et motivation. 
Deuxièment, l’article de Clara Hughes a parlé beaucoup plus 
à propos les événements qui l’a rendu où elles est aujourd’hui. 
Elle avait dit qu’ « elle fumait un paquet de cigarettes par 
jour...mélanger drogue et alcool avant de s’écrouler... » (6) Ceci 
indique aux lecteurs qu’elle avait plus de seulement les sports, 
mais elle avait des souffrances dans sa vie. De plus, elle a dit 
que ses aventures « donne plus de satisfactions que tarles ses 
victoires sportives » (12). Ceci est une grande contradiction de 
l’autre texte, car gagner ne veut rien dire à elle, mais c’était 
plûtot les expériences, comme les triumphes et les souffrances 
qui lui rendre où elle est aujourd’hui. 

Pour l’honneur - Gagner ne guérit rien

4. En quoi l’histoire de Clara Hughes contredit-elle la chanson des Jeux olympiques « Pour 
l’honneur »?

Relevez la contradiction entre les deux textes et expliquez comment deux éléments de la chanson 
s’opposent à deux éléments de l’article.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite  
2 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension convenable de la 
tâche, cependant la contradiction entre la chanson et l’article est expliquée seulement dans la 
dernière phrase. (niveau 2)

3 points

 – introduction 
 
 
 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : tout 
donner

 – explication 

 – élément de référence : 
motivation

 – compréhension de la 
contradiction 
 
 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
obstacles

 – explication 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
satisfaction

 – explication 
 

 – compréhension de la 
contradiction
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Exemple de réponse d’élève : CÉ4-B

L’histoire de Clara Hughes contredit la chanson « Pour 
l’honneur » dans plusieurs façons. Premièrement, une ligne 
dans la chanson « Pour l’honneur » au ligne 3 dit « Et 
que le meilleur en moi puisse enfin trouver sa voie ». Puis 
dans le texte « Gagner ne guérit rien », Clara Hughes dit 
au paragraphe 11 « Même quand je gagnais, j’allais mal 
et je réagissais de façon déstructive. » Ceci démontre une 
contrediction, car la chanson dit que lorsqu’on joue des sports 
et gagnent que tout va aller bien et ira mieux. Cependant, 
Clara Hughes dit quand elle gagnait des compétitions de 
sport, elle sentait pire et mauvaise. Gagner n’aidait pas Clara 
Hughes. Deuxièment, la chanson « Pour l’honneur » dit au 
ligne 9, « Devant toi, plus haut, plus loin, plus fort ». Ceci 
contredit qu’est-ce que Clara Hughes dit dans « Gagner ne 
guérit rien » au paragraphe 14, « J’ai couru sans me soucier 
de ma force ou de ma vitesse ». La chanson nous donne un 
message qu’on doit pousser nous-mêmes, on doit utiliser tous 
nos capacités. Mais, Clara Hughes dit qu’elle essentiellement 
n’utilise pas toutes ses forces en toute temps. Elle ne suit pas 
cet « règle » de passer nos limites qu’on utilise dans les sports 
et les olympiques.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
3 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie de la 
tâche. L’élève explique efficacement la contradiction entre la chanson et l’article. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse présente une explication détaillée et bien structurée. 
(niveau 3)
Les références et les citations : Les références et citations sont bien choisies et bien agencées à 
l’explication. (niveau 3)

 – introduction 
 
 

 – élément de référence : 
meilleur de soi 
 
 
 

 – élément de référence : 
comportement destructif

 – explication démontrant 
la compréhension de la 
contradiction 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
compétition 
 
 

 – élément de référence : 
satisfaction

 – explication qui démontre la 
contradiction
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Exemple de réponse d’élève : CÉ5-A

En premier, une indice que j’ai vu c’était dans paragraph 
170 dans l’extrait, et c’est quand Henri est en train de parler. 
Henri explique à Vincent ‘la musique de chose’ et au fin du 
paragraph ça dit : « L’attention de Vincent est totalement 
éveillée. » Pour moi, ça montre que Vincent a encore un 
intêret pour la musique, mais il a besoin quelque chose pour 
le changer un peu pour que ce n’ait pas aussi repètatif. Juste 
parce-que ça devient un peu trop constant veut ne dire pas 
que tu as perdu l’intêret. Le deuxième indice que j’ai vu c’était 
dans les paragraphs 320 et 355. Dans la paragraph 320, juste 
après que Vincent revient de la maison de Leila, il dit que 
« son enfance est désormais derrière lui. » Selon moi, ça fait 
réference au conversation qu’il avait avec Leila, où il a réaliser 
que Leila a changer beaucoup dès leur dernier rencontre, et 
qu’il voit que Leila n’est pas la même fille qu’elle était quands 
ils ont étaiennt jeune. Pour Vincent, c’est un moment de 
réalisation que les personnes changes. Et dans paragraphe 
355, Vincent dit « la veille image de Leila s’estompe dans son 
crâne, se range dans la boîte aux souvenirs. » et selon-moi, ça 
c’est le moment où Vincent réalize que tu peut changer pour le 
bonne, et décide que Leila n’est pas un bon influence pour lui.

3 points

La musique des choses

5. Quels indices de l’extrait du roman « La musique des choses » suggèrent que Vincent va 
retrouver son ambition musicale?

Expliquez votre réponse en vous référant à au moins deux éléments pertinents du texte.

Commentaire : 
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
1 point.  
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension superficielle de la 
tâche. (niveau 1)
L’élaboration de la réponse : La réponse contient une explication qui exige une interprétation. 
(niveau 1)
Les références et les citations : Une seule citation est bien choisie et agencée à la tâche. (niveau 1)

 – élément de référence : 
Vincent éveillé

 – explication 
 
 

 – compréhension 
 
 
 

 – élément de référence : non 
pertinent à la tâche 
 

 – explication : non pertinente 
à la tâche 
 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : non 
pertinent à la tâche 
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Exemple de réponse d’élève : CÉ5-B

Pendant le roman La musique des choses il y a des indices qui 
suggèrent que Vincent va retrouver son ambition musicale. 
Pour Vincent la musique était sa vie après de changer cette 
aspect de son vie il démontre quelques fois un petit trou. 
Premièrement, Son relation avec sa mère est beaucoup bassé 
sur la musique. A ligne 50 sa mère lui télephonent Presque 
immediatement elle lui demandent; « Tu travaillais ton 
piano? ». Sa mère est musicien aussi alors sans doute Vincent 
trouveras encore son ambition. Si non peut-être sa relation 
avec sa mère sera endommagé. La deuxième indice qui montre 
a nous que Vincent trouveras son ambition musicale est au 
fin du roman sur lignes 342-345  Il faite des rêves eveillés au 
sujet de comment il imaginait son vie dans cette rêve Leila et 
lui jouait le piano face a face. Ceci demontre qu’il veut encore 
jouer, même s’il lui le connait pas encore.

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
1 point.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension superficielle, car la 
première partie de la réponse est erronée. (niveau 1)
L’élaboration de la réponse : L’explication est incomplète. (niveau 1)
Les références et les citations : Une seule citation est bien choisie et agencée à la tâche. (niveau 1)

 – introduction 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
superficiel 
 

 – explication non pertinente 
 
 

 – explication intégrant un 
élément de référence : fin 
du rêve 
 
 

 – conclusion 
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Exemple de réponse d’élève : CÉ5-C

Il y a deux indices de l’extrait du roman « La musique des 
choses » qui suggèrent que Vincent va retrouver son ambition 
musicale. Premièrement, lorsque Vincent va pour son leçon de 
piano chez son professeur et il s’ennuie quand il joue le piano 
et il se décourage. Son proffesseur lui dit, « il te manque une 
qualité que tu peux acquérir. Elle n’est pas dans les mains, 
mais dans le coeur et la tête. » (p. 23, ligne 163-165) Ce que 
son proffesseur lui dit donne l’indice que si il cherche au plus 
profonds de lui même, il pourrait trouver son mélodie et son 
ambition musicale. Deuxièment, lorsque Vincent vient de 
quit Leila après avoir la rencontrer, il se questionne si il est 
d’accord avec ce quelle lui a dit. Il pense : « Doit-on absolument 
rejeter ses parents et penser qu’ils sont imbéciles?...Et quand on 
est « en crise », faut-il rejeter la musique? » (p.26 l.334-338) Le 
plus que Vincent pense, le plus furieux qu’il devient. Il utilise 
cette furiosité pour jouer le piano, et c’est cette moment qui 
mène au moment que Vincent retrouve son ambition musicale.

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
3 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie de la 
tâche, puisque l’élève a bien choisi les indices fournis dans l’extrait de roman et a précisé ses 
inférences. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse présente une explication détaillée. L’organisation du 
paragraphe est logique et fluide. (niveau 3)
Les références et les citations : Les références et citations sont bien choisies et bien agencées à 
l’explication. (niveau 3)

 – introduction 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : dans 
le coeur et la tête 
 

 – explication : comment 
retrouver son ambition 
musicale 
 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
rejeter la musique 
 

 – explication : émotion de 
Vincent 
 

 – conclusion 
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Exemple de réponse d’élève : CÉ6-A

A mon avis, les athlète dopés sont des tricheurs. Je ne croix 
pas qu’ils sont des victims pour plusieur raison. Les athlètes 
adulte comprend que dopants c’est du trichage, ils connais 
ce qui sont entrain de faire. À para. 3 « trop d’atlete utilisant 
cette exuse pour justifier le recours aux produit dopants » si 
on trait les athlete qui sont dopés comme des victims et non 
tricheurs, il vont juste utiliser sa comme exuse. Les athlete 
qui utilise des dopants connais cest du trichage, ils on un 
choix a faire comm au para. 4 « ce qui dopant sont carrément 
des tricheuse parce-q’uil avaient le choix de dire non » Si 
quelleq’un as triché sur un examen d’autre ne dirai pas « il 
est un victims » il dira que il a fais le movais choix et cette 
standard devaient être la même pour tout compitition. Alors 
selon moi, les athlete dopés sont des tricheurs, parce-qu’il 
connais c’est pas bien, ils fait le choix de le faire ou non et du 
trichage est du trichage, plu import du type de conpitition.

3 points

Maudites médailles

6. Selon vous, « les athlètes dopés sont-ils des tricheurs ou des victimes? » (paragraphe 1.)

Justifiez votre opinion en vous référant à un élément pertinent de l’article et à un élément 
pertinent d’un autre texte du Cahier de préparation.

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
2 points.  
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une bonne compréhension de la tâche. La 
prise de position est annoncée et les idées principales sont présentes dans la réponse. (niveau 3) 
L’élaboration de la réponse : La justification reprend les citations sans ajouter des détails 
inspirés d’un effort d’analyse dans la première partie de la réponse. Néanmoins, le paragraphe 
est structuré correctement. (niveau 2) 
Les références et les citations : Les citations sont insuffisantes car l’élève néglige de se référer à 
un autre texte du Cahier de préparation. (niveau 1)

 – introduction 

 – prise de position 

 – justification  

 – élément de référence : 
justifie le dopage 
 
 
 

 – justification 
 
 

 – élément de référence : 
choix de dire non

 – justification 
 
 
 
 

 – conclusion reprenant la 
prise de position 
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Exemple de réponse d’élève : CÉ6-B

Amon avis, les athletes dopés sont certainement des victimes 
et non pas les tricheurs. Premierement, quand on parle 
au sujet des sports elites, il y a un enorme montant de 
compettition. Comme Claude Savard dit dans le 2ieme 
paragaphe. « Le système sportif les pousse au maximum ». Le 
montant depression que les athletes recoit est ridicule. Dans 
la 4ieme paragraphe ca dit. « L’esprit sportif repose sur trois 
principes...le dopage va à l’econtre...et ca dénature le sport ». 
Selon moi, c’est facile de dire quelque chose comme ca et peut 
etre ca fonctionne en theorie, par contre, quand on parle des 
grands sports elite, ceci n’est pas toujours la realité. Comme 
ca dit dans l’article « Jeux olympiques ou concours scientifique » 
en paragraphe 3, « on est dans une ere ou le sport d’elite est 
devenu tres scientifique ». Le plus adaptées que les sports 
devient, le plus que les athletes doivent adapter. Donc ils 
ne sont pas les tricheurs, mais les victimes et le dopage est 
seulement un consequence de ce qui est en train d’arriver. 

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
3 points.  
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension évidente de la tâche. 
(niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La réponse présente une justification inégale qui reprend les idées 
des citations sans ajouter de détails inspirés d’une analyse approfondie. (niveau 2)
Les références et les citations : Les citations sont bien choisies et pertinentes à la tâche. (niveau 3)

 – introduction 

 – prise de position : victime 
 
 
 
 
 

 – élément de référence : 
compétition

 – justification 

 – élément de référence : 
dénature le sport  

 – justification 
 
 
 
     

 – élément de référence : 
sport devenu scientifique

 – justification 

 – conclusion reprenant la 
prise de position 
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Exemple de réponse d’élève : CÉ6-C

Selon moi, les athlètes dopés sont des victimes de notre société 
que lui pousse vers les victoires et d’influence de leurs familles 
et de leurs entraîneurs. D’une part, les athlètes dopés sont des 
victimes car notre société demande qu’ils ont gagne toujours. 
Par exemple, le caricature « J’étais le dernier » montre une 
jeune athlète qui a gagné une compétition sportive, mais, a dit 
« J’étais le dernier, mais le seul à passer le test de dépistage 
des drogues » (p. 33) Ceci montre que notre société pousse tous 
les gens a gagné et lui pousse sort de leur énergie, donc, ils 
ont utilisent et trouve des façons pour qu’ils sont à niveaux 
de qu’est-ce que la société veut de lui. Si vous n’êtes pas des 
vainquers, les gens vous n’aimé pas, donc, aujourd’hui, 
beaucoup des athlètes utilisent les dopés pour qu’ils donnent 
la société ce qu’ils veut. D’autre part, les athlètes dopés sont 
des victimes aussi en effet de l’influence de leurs familles et de 
leurs entraîneurs. Dans l’article, « Maudites médailles », Jean 
Hamann a écrit que « 2% des répondants avaint déclaré avoir 
été encouragés à consommer des produits dopants par leur 
entraîneur ou par leurs parents! » (par. 6, p. 35). Donc, les 
jeunes qui sont encouragé par leurs familles ou entraîneurs 
sont des victimes. Lorsqu’ils vie dans une environnement 
ou la seule chose important et de gagné et d’être vainquer 
n’importe quoi. Donc, c’est évidente que ces jeunes sont 
émotionnellement poussé vers les dopés à cause de leurs 
familles qu’accepte seulement de vainquers.

Commentaire :
Selon les critères d’évaluation pour les tâches de Compréhension écrite, cette réponse mérite 
3 points.
La compréhension de la tâche : La réponse démontre une compréhension approfondie de la 
tâche et la justification est inspirée de plus d’un texte. (niveau 3)
L’élaboration de la réponse : La justification est réfléchie et contient des idées importantes qui 
appuient la prise de position. L’organisation du paragraphe est logique et fluide. (niveau 3)
Les références et les citations : Les références et citations sont bien choisies et bien agencées à 
la justification. (niveau 3)

 – introduction 

 – prise de position : victimes 
 

 – justification 
 
 

 – élément de référence : 
caricature      

 – justification 
 
 
 
     
 
 
 
 
 
 

 – reprise de position 

 – élément de référence : 
influence des entraîneurs 
et des parents 
 
 

 – justification 
 
 
 
 
 

 – conclusion
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Production écrite
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in
e 

to
uc

he
 p

er
so

nn
el

le
. 

L’
in

tro
du

ct
io

n 
or

ie
nt

e 
la

 s
ui

te
 d

u 
te

xt
e 

de
 

m
an

iè
re

 g
én

ér
al

e 
ou

 m
éc

an
iq

ue
, c

e 
qu

i 
n’

in
ci

te
 g

uè
re

 le
 d

es
tin

at
ai

re
 à

 p
ou

rs
ui

vr
e 

sa
 

le
ct

ur
e.

 

L’
in

tro
du

ct
io

n 
or

ie
nt

e 
pe

u 
la

 s
ui

te
 d

u 
te

xt
e;

 c
er

ta
in

s 
él

ém
en

ts
 p

eu
ve

nt
 ê

tre
 

ab
se

nt
s.

 

-
 L

a 
th

ès
e 

: L
’é

lè
ve

 p
ré

se
nt

e 
sa

 th
ès

e 
so

us
 d

iv
er

s 
as

pe
ct

s 
: 

-
 le

s 
gr

an
de

s 
id

ée
s 

di
re

ct
ric

es
, l

es
 a

ng
le

s,
 le

s 
pi

st
es

 
-

 le
s 

éc
la

ira
ge

s 
pa

r l
es

qu
el

s 
l’é

lè
ve

 p
ré

se
nt

e 
sa

 th
ès

e.
 

La
 th

ès
e 

es
t s

ol
id

e.
 

La
 th

ès
e 

té
m

oi
gn

e 
d’

un
e 

ce
rta

in
e 

ré
fle

xi
on

. 
La

 th
ès

e 
es

t o
rd

in
ai

re
. 

La
 th

ès
e 

es
t v

ag
ue

. 

-
 

Le
s 

ar
gu

m
en

ts
 : 

L’
él

èv
e 

ét
ay

e 
sa

 th
ès

e 
à 

l’a
id

e 
d’

ar
gu

m
en

ts
. 

Le
s 

ar
gu

m
en

ts
 s

on
t r

év
él

at
eu

rs
. 

Le
s 

ar
gu

m
en

ts
 s

on
t c

on
va

in
ca

nt
s.

 
Le

s 
ar

gu
m

en
ts

 s
on

t c
on

ve
na

bl
es

. 
Le

s 
ar

gu
m

en
ts

 s
on

t i
ns

uf
fis

an
ts

 o
u 

in
ap

pr
op

rié
s.

 

-
 L

es
 ré

fé
re

nc
es

 : 
L’

él
èv

e 
ap

pu
ie

 s
es

 a
rg

um
en

ts
 d

e 
ré

fé
re

nc
es

. 
Le

s 
ar

gu
m

en
ts

 s
on

t a
pp

uy
és

 d
e 

ré
fé

re
nc

es
 ju

di
ci

eu
se

m
en

t c
ho

is
ie

s.
 

Le
s 

ar
gu

m
en

ts
 s

on
t a

pp
uy

és
 d

e 
ré

fé
re

nc
es

 b
ie

n 
ch

oi
si

es
. 

Le
s 

ar
gu

m
en

ts
 s

on
t a

pp
uy

és
 d

e 
ré

fé
re

nc
es

 
ad

éq
ua

te
s.

 
Le

s 
ré

fé
re

nc
es

 s
on

t i
ns

uf
fis

an
te

s 
ou

 
in

ap
pr

op
rié

es
. 

-
 L

a 
st

ra
té

gi
e 

ar
gu

m
en

ta
tiv

e 
: L

’é
lè

ve
 m

et
 e

n 
œ

uv
re

 u
ne

 
st

ra
té

gi
e 

ar
gu

m
en

ta
tiv

e 
: 

-
 le

 to
n,

 l’
en

ga
ge

m
en

t, 
la

 c
on

st
an

ce
 d

u 
po

in
t d

e 
vu

e 
-

 le
s 

m
oy

en
s 

la
ng

ag
ie

rs
 (m

ar
qu

es
 é

no
nc

ia
tiv

es
, m

ar
qu

es
 d

e 
   

   
   

   
m

od
al

ité
, v

ar
ié

té
 d

es
 p

hr
as

es
, r

eg
is

tre
 d

e 
la

ng
ue

 a
pp

ro
pr

ié
 à

 
l’i

nt
en

tio
n 

de
 c

om
m

un
ic

at
io

n)
 

-
 la

 p
ro

gr
es

si
on

 d
es

 a
rg

um
en

ts
, l

e 
pr

oc
éd

é 
ar

gu
m

en
ta

tif
 

-
 le

s 
m

oy
en

s 
gr

ap
hi

qu
es

 (g
ra

s,
 s

ou
lig

ne
m

en
t, 

en
ca

dr
em

en
t, 

   
   

   
   

di
sp

os
iti

on
 d

u 
te

xt
e,

 e
tc

.).
 

 

La
 s

tra
té

gi
e 

ar
gu

m
en

ta
tiv

e 
es

t m
is

e 
en

 
œ

uv
re

 a
ve

c 
di

sc
er

ne
m

en
t; 

l’i
nt

en
tio

n 
de

 
co

m
m

un
ic

at
io

n 
té

m
oi

gn
e 

d’
un

 
en

ga
ge

m
en

t s
ou

te
nu

. 

La
 s

tra
té

gi
e 

ar
gu

m
en

ta
tiv

e 
es

t m
is

e 
en

 
œ

uv
re

 a
ve

c 
ef

fic
ac

ité
; l

’in
te

nt
io

n 
de

 
co

m
m

un
ic

at
io

n 
es

t é
vi

de
nt

e.
 

La
 s

tra
té

gi
e 

ar
gu

m
en

ta
tiv

e 
es

t m
is

e 
en

 
œ

uv
re

 d
e 

m
an

iè
re

 a
cc

ep
ta

bl
e 

ou
 

m
éc

an
iq

ue
; l

’in
te

nt
io

n 
de

 c
om

m
un

ic
at

io
n 

es
t a

pp
ar

en
te

. 

La
 s

tra
té

gi
e 

ar
gu

m
en

ta
tiv

e 
es

t m
is

e 
en

 
œ

uv
re

 d
e 

m
an

iè
re

 ru
di

m
en

ta
ire

; 
l’in

te
nt

io
n 

de
 c

om
m

un
ic

at
io

n 
es

t f
ai

bl
e.

 

-
 L

a 
co

hé
re

nc
e 

: L
’é

lè
ve

 a
ge

nc
e 

l’in
fo

rm
at

io
n 

de
 m

an
iè

re
 

co
nt

in
ue

 e
t p

ro
gr

es
si

ve
 : 

-
 l’

un
ité

 d
u 

te
xt

e 
(c

ha
m

p 
le

xi
ca

l, 
m

ar
qu

eu
rs

 d
e 

re
la

tio
n 

et
 

or
ga

ni
sa

te
ur

s 
te

xt
ue

ls
, e

tc
.) 

-
 l’

ha
rm

on
is

at
io

n 
de

s 
te

m
ps

 e
t d

es
 m

od
es

 v
er

ba
ux

 
-

 la
 re

pr
is

e 
de

 l’
in

fo
rm

at
io

n.
 

La
 c

oh
ér

en
ce

 d
u 

te
xt

e 
es

t s
ou

te
nu

e 
et

 
re

nf
or

ce
 l’

ar
gu

m
en

ta
tio

n.
 

La
 c

oh
ér

en
ce

 d
u 

te
xt

e 
es

t é
vi

de
nt

e 
et

 
ap

pu
ie

 l’
ar

gu
m

en
ta

tio
n.

 
La

 c
oh

ér
en

ce
 d

u 
te

xt
e 

es
t p

ré
se

nt
e 

et
, d

an
s 

l’e
ns

em
bl

e,
 s

ou
s-

te
nd

 l’
ar

gu
m

en
ta

tio
n.

 
La

 c
oh

ér
en

ce
 d

u 
te

xt
e 

es
t f

ai
bl

e.
 

-
 L

a 
co

nc
lu

si
on

 : 
L’

él
èv

e 
re

fo
rm

ul
e 

sa
 th

ès
e,

 fa
it 

un
e 

sy
nt

hè
se

 d
e 

l’a
rg

um
en

ta
tio

n 
et

 p
ré

se
nt

e 
un

e 
ou

ve
rtu

re
 s

ur
 le

 
su

je
t. 

L’
él

èv
e 

re
nf

or
ce

 l’
un

ité
 d

u 
te

xt
e 

en
 fa

is
an

t 
pr

eu
ve

 d
’o

rig
in

al
ité

 d
an

s 
la

 c
om

po
si

tio
n 

de
 la

 c
on

cl
us

io
n.

 

La
 c

on
cl

us
io

n 
co

nt
rib

ue
 à

 l’
un

ité
 d

u 
te

xt
e 

gr
âc

e 
à 

sa
 to

uc
he

 p
er

so
nn

el
le

. 
La

 c
on

cl
us

io
n 

es
t p

ré
se

nt
ée

 d
e 

m
an

iè
re

 
m

éc
an

iq
ue

; c
er

ta
in

s 
él

ém
en

ts
 d

e 
l’in

tro
du

ct
io

n 
pe

uv
en

t ê
tre

 ré
pé

té
s.

 

La
 c

on
cl

us
io

n 
a 

un
 ra

pp
or

t v
ag

ue
 a

ve
c 

le
 

te
xt

e;
 c

er
ta

in
s 

él
ém

en
ts

 p
eu

ve
nt

 ê
tre

 
ab

se
nt

s.
 

 

* Respect des  
règles de la langue 

D
an

s 
so

n 
te

xt
e,

 l’
él

èv
e 

tie
nt

 c
om

pt
e 

de
s 

rè
gl

es
 d

e 
la

 
la

ng
ue

 : 
La

 m
aî

tr
is

e 
de

 la
 la

ng
ue

 e
st

 tr
ès

 b
on

ne
 

et
 té

m
oi

gn
e 

d’
un

e 
ce

rt
ai

ne
 é

lé
ga

nc
e.

 
La

 m
aî

tr
is

e 
de

 la
 la

ng
ue

 e
st

 b
on

ne
 e

t 
pe

rm
et

 u
ne

 e
xp

re
ss

io
n 

ef
fic

ac
e.

 
La

 m
aî

tr
is

e 
de

 la
 la

ng
ue

 e
st

 a
dé

qu
at

e,
 

m
al

gr
é 

qu
el

qu
es

 im
pr

op
rié

té
s.

 
La

 m
aî

tr
is

e 
de

 la
 la

ng
ue

 e
st

 li
m

ité
e,

 
av

ec
 d

e 
no

m
br

eu
se

s 
im

pr
op

rié
té

s.
 

La
 m

aî
tr

is
e 

de
 la

 la
ng

ue
 e

st
 

tr
ès

 li
m

ité
e,

 v
oi

re
 

in
co

m
pr

éh
en

si
bl

e.
 

• 
L’

em
pl

oi
 d

es
 fo

rm
es

 g
ra

m
m

at
ic

al
es

  
-

 
la

 c
on

ju
ga

is
on

 d
es

 v
er

be
s,

 le
s 

ac
co

rd
s 

Le
s 

fo
rm

es
 g

ra
m

m
at

ic
al

es
 s

on
t p

re
sq

ue
 

to
uj

ou
rs

 c
or

re
ct

es
.  

Le
s 

fo
rm

es
 g

ra
m

m
at

ic
al

es
 s

on
t s

ou
ve

nt
 

co
rr

ec
te

s.
 

Le
s 

fo
rm

es
 g

ra
m

m
at

ic
al

es
 p

ré
se

nt
en

t 
pl

us
ie

ur
s 

er
re

ur
s.

 
La

 g
ra

m
m

ai
re

 e
st

 s
ou

ve
nt

 in
ex

ac
te

. 
Il 

y 
a 

de
 n

om
br

eu
se

s 
er

re
ur

s 
fo

nd
am

en
ta

le
s 

de
 g

ra
m

m
ai

re
. 

• 
L’

em
pl

oi
 d

u 
vo

ca
bu

la
ire

 
-

 
la

 v
ar

ié
té

 e
t l

’é
te

nd
ue

 d
es

 m
ot

s 
Le

 v
oc

ab
ul

ai
re

 e
st

 ri
ch

e 
et

 é
te

nd
u.

 
Le

 v
oc

ab
ul

ai
re

 e
st

 v
ar

ié
. 

Le
 v

oc
ab

ul
ai

re
 e

st
 a

cc
ep

ta
bl

e.
 

Le
 v

oc
ab

ul
ai

re
 e

st
 li

m
ité

. 
Le

 v
oc

ab
ul

ai
re

 e
st

 in
su

ffi
sa

nt
. 

• 
L’

em
pl

oi
 d

es
 s

tr
uc

tu
re

s 
sy

nt
ax

iq
ue

s 
-

 
l’o

rd
re

 c
or

re
ct

 d
es

 m
ot

s,
 la

 s
tru

ct
ur

e 
co

rre
ct

e 
de

 la
 

 p
hr

as
e 

Le
s 

st
ru

ct
ur

es
 s

yn
ta

xi
qu

es
 s

on
t 

em
pl

oy
ée

s 
de

 fa
ço

n 
ef

fic
ac

e 
et

 a
dr

oi
te

. 
C

er
ta

in
es

 s
tru

ct
ur

es
 s

yn
ta

xi
qu

es
 s

on
t 

ef
fic

ac
es

. 
Le

s 
st

ru
ct

ur
es

 s
yn

ta
xi

qu
es

 s
on

t s
im

pl
es

 e
t 

so
uv

en
t c

or
re

ct
es

. 
P

lu
si

eu
rs

 s
tru

ct
ur

es
 s

yn
ta

xi
qu

es
 s

on
t 

in
co

rre
ct

es
. 

La
 p

lu
pa

rt 
de

s 
st

ru
ct

ur
es

 
sy

nt
ax

iq
ue

s 
so

nt
 in

co
rre

ct
es

. 

• 
L’

or
th

og
ra

ph
e 

d’
us

ag
e 

L’
or

th
og

ra
ph

e 
es

t p
re

sq
ue

 to
uj

ou
rs

 
co

rre
ct

e.
 

L’
or

th
og

ra
ph

e 
es

t s
ou

ve
nt

 c
or

re
ct

e.
 

E
n 

gé
né

ra
l, 

l’o
rth

og
ra

ph
e 

es
t c

or
re

ct
e.

 
L’

or
th

og
ra

ph
e 

es
t p

ar
fo

is
 c

or
re

ct
e.

 
L’

or
th

og
ra

ph
e 

es
t r

ar
em

en
t 

co
rr

ec
te

. 
  * 

C
es

 d
eu

x 
gr

an
de

s 
ca

té
go

rie
s 

re
gr

ou
pe

nt
 l’

or
ga

ni
sa

tio
n,

 le
 c

on
te

nu
, l

e 
st

yl
e 

et
 le

s 
rè

gl
es

 d
e 

la
 la

ng
ue

. P
ui

sq
ue

 la
 P

ro
du

ct
io

n 
éc

rit
e 

es
t l

e 
se

ul
 d

om
ai

ne
 p

ou
r l

eq
ue

l l
es

 rè
gl

es
 d

e 
la

 la
ng

ue
 s

on
t é

va
lu

ée
s 

de
 fa

ço
n 

fo
rm

el
le

, l
es

 ré
su

lta
ts

 d
e 

R
es

pe
ct

 d
es

 rè
gl

es
 d

e 
la

 la
ng

ue
 p

ou
rr

ai
en

t a
ug

m
en

te
r o

u 
ré

du
ire

 d
’u

ne
 c

ot
e 

la
 n

ot
e 

fin
al

e 
de

 l’
él

èv
e 

en
 P

ro
du

ct
io

n 
éc

rit
e.

 

C
ot

es
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É
du

ca
tio

n 
et

 E
ns

ei
gn

em
en

t s
up

ér
ie

ur
 M

an
ito

ba
   

  D
iv

is
io

n 
du

 B
ur

ea
u 

de
 l’

éd
uc

at
io

n 
fra

nç
ai

se
   

  D
ire

ct
io

n 
de

s 
se

rv
ic

es
 d

e 
so

ut
ie

n 
en

 é
du

ca
tio

n 
   

 o
ct

ob
re

 2
01

4 

Fr
an

ça
is

 la
ng

ue
 s

ec
on

de
 –

 im
m

er
si

on
, 1

2e  a
nn

ée
 

G
ril

le
 d

’é
va

lu
at

io
n 

d’
un

e 
no

uv
el

le
 li

tté
ra

ire
 

R
A

G
 P

É2
 

L’
él

èv
e 

se
ra

 c
ap

ab
le

 d
e 

ré
di

ge
r d

es
 te

xt
es

 p
ou

r s
at

is
fa

ire
 u

n 
be

so
in

 
d’

im
ag

in
ai

re
, p

ou
r p

ro
po

se
r u

ne
 v

is
io

n 
du

 m
on

de
 e

t p
ou

r e
xp

lo
re

r l
e 

la
ng

ag
e.

 
N

IV
EA

U
X 

D
E 

PE
R

FO
R

M
A

N
C

E 
R

A
S 

L’
él

èv
e 

se
ra

 c
ap

ab
le

 d
e 

ré
di

ge
r u

n 
te

xt
e 

da
ns

 le
qu

el
 il

 p
ré

se
nt

e 
un

 
év

én
em

en
t d

an
s 

le
 b

ut
 d

e 
cr

ée
r u

n 
ef

fe
t d

ra
m

at
iq

ue
, h

um
or

is
tiq

ue
 o

u 
un

 
ef

fe
t d

e 
su

rp
ris

e,
 d

e 
su

sp
en

se
, o

u 
da

ns
 le

qu
el

 il
 e

xp
lo

re
 l’

as
pe

ct
 lu

di
qu

e 
du

 
la

ng
ag

e.
 

5 
4 

3 
2 

1 

 
 

Le
 te

xt
e 

dé
ga

ge
 u

ne
 im

pr
es

si
on

 
de

 q
ua

lit
é 

et
 d

’o
rig

in
al

ité
. 

Le
 te

xt
e 

té
m

oi
gn

e 
d’

un
e 

cl
ar

té
 e

t 
d’

un
e 

ce
rt

ai
ne

 to
uc

he
 p

er
so

nn
el

le
. 

Le
 te

xt
e 

es
t a

cc
ep

ta
bl

e.
 

Le
 te

xt
e 

es
t f

ai
bl

e.
 

Le
 te

xt
e 

es
t f

ra
gm

en
té

 o
u 

in
ac

he
vé

. 

  
*Qualité de l’univers fictif 

Fi
ct

io
n 

L’
él

èv
e 

éc
rit

 u
ne

 n
ou

ve
lle

 li
tté

ra
ire

 d
an

s 
la

qu
el

le
 il

 d
év

el
op

pe
 

le
 th

èm
e 

du
 te

st
, e

n 
te

na
nt

 c
om

pt
e 

de
s 

él
ém

en
ts

 s
ui

va
nt

s 
: 

 
 

 
 

L’
un

iv
er

s 
na

rra
tif

 e
st

 à
 p

ei
ne

 
es

qu
is

sé
 o

u 
no

n 
pe

rti
ne

nt
.  

(e
x.

 : 
no

n-
re

sp
ec

t d
e 

la
 tâ

ch
e,

 
au

cu
n 

lie
n 

à 
la

 tâ
ch

e 
d’

éc
rit

ur
e)

 

• 
L’

in
tr

ig
ue

1  
-

 
la

 s
itu

at
io

n 
in

iti
al

e 
-

 
l’é

vé
ne

m
en

t p
er

tu
rb

at
eu

r 
-

 
le

s 
pé

rip
ét

ie
s 

(g
ra

da
tio

n)
 

-
 

le
 p

oi
nt

 c
ul

m
in

an
t 

-
 

le
 d

én
ou

em
en

t 

L’
in

tri
gu

e 
es

t d
év

el
op
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Tâche d’écriture

 • Votre choix d’idée de départ : no ___.
 • Avant de commencer la rédaction de votre nouvelle littéraire, identifiez votre public cible. 

 ______________________________________________________________________
 • Quel est le titre?   ____________________________________

N’OUBLIEZ PAS :

– de respecter les composantes d’une nouvelle littéraire en vous référant à votre plan  
de rédaction à la page 4 du Cahier de préparation;

– de créer des effets et de veiller à la cohérence de votre nouvelle littéraire.

1er choix : une nouvelle littéraire

En vous inspirant d’une des idées suivantes, rédigez une nouvelle littéraire d’environ 
500 mots dans laquelle vous développez un aspect du thème La culture de la 
performance : ambition ou obsession?

Les idées de départ

1. « Il y a plus de courage que de talent dans la plupart des réussites. »
Félix Leclerc

2. 3.

4. Je ne voulais rien savoir de l’échec. Mais en regardant ma dernière performance... 
c’était un échec.

© iStock.com/neyro2008 © iStock.com/wildpixel
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2e choix : un texte argumentatif

Les exigences sociétales de la performance nous poussent-elles au 
dépassement de soi ou à la destruction de soi?

Rédigez un texte d’environ 500 mots dans lequel vous défendez votre position. 

Avant de commencer la rédaction de votre texte argumentatif :

 • Cochez le genre de texte que vous allez rédiger :  un discours
   une lettre
   un éditorial

 • Nommez votre destinataire : ____________________________________

N’OUBLIEZ PAS :

 – de respecter le format du genre de texte choisi;
– de vous adresser à votre destinataire;
– de défendre votre position avec des arguments persuasifs en présentant différents 

aspects;
– d’utiliser une stratégie argumentative appropriée pour convaincre votre  

destinataire (ton, vocabulaire, registre de langue, etc.);
– d’intégrer des références pertinentes tirées du document audiovisuel et des textes;
– d’indiquer la source de toute référence :

• document audiovisuel : intervenants,
• textes : titre ou auteur, page, paragraphe ou ligne(s);

– de vous référer à votre plan de rédaction à la page 5 du Cahier de préparation.
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 c
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i m
èn

e 
à 

un
e 

sa
nt

é 
m

al
sa

in
e.

 E
n 

ré
su

lta
t, 

ce
la

 p
eu

ve
nt

 le
s 

ca
us

er
 d
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 c
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R
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» p
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 d
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 d
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, c
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